
 

 

A INCOURT  

Centre dõinternement de 1940 ¨ 1942,  

détourné de sa vocation première, celle de soigner.  

« Si lõ®cho de leur voix faiblit, nous p®rirons. »  

Paul Eluard  



 

 

 AǾŀƴǘ ŘΩşǘǊŜ ǊŞǉǳƛǎƛǘƛƻƴƴŞ ǇŀǊ ƭŜǎ 
autorités militaires, sous la dénomination 
de « centre de séjour surveillé », le camp 
ŘΩƛƴǘŜǊƴŜƳŜƴǘ ŘΩ!ƛƴŎƻǳǊǘ Ŝǎǘ ǳƴ hôpital-
sanatorium inauguré en 1933. 

Une recrudescence importante de 
tuberculose pulmonaire et une épidémie 
touchant 700 000 personnes en France en 
мфнф ŀƳŝƴŜƴǘ ƭŜ tǊŞŦŜǘΣ aƻƴǎƛŜǳǊ !ŘǊƛŜƴ 
Bonnefoy-Sibour, et le Conseil Général de 
Seine et Oise à décider de sa construction 
en 1930 sur le plus haut site disponible du département. Le bois de la 
Bucaille est retenu.  

A ǎŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴΣ ƭŜ ǎŀƴŀǘƻǊƛǳƳ ŘΩ!ƛƴŎƻǳǊǘ 
est le plus grand de FranceΦ Lƭ Ŝǎǘ Ŏƻƴœǳ 
pour accueillir 500 malades, répartis sur 
trois bâtiments* distants de 400 mètres 
pour éviter tout risque de propagation 
épidémique.  

[ΩŜƴǎŜƳōƭŜ Ŝǎǘ Ŏƻƴœǳ ǇƻǳǊ fonctionner 
avec un minimum de contacts 
extérieursΣ ǘŜƭƭŜ ǳƴŜ ǇŜǘƛǘŜ ŎƛǘŞΣ ŀǾŜŎ ǎŜǎ 
multiples bâtiments résidentiels, ses 
ƭƻŎŀǳȄ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎΣ ǎƻƴ ŎƘŃǘŜŀǳ ŘΩŜŀǳΣ ǎŀ 
ǎǘŀǘƛƻƴ ŘΩŞǇǳǊŀǘƛƻƴΣ ǎŀ ƳƻǊƎǳŜΣ ǎŀ 
Ƴŀƛǎƻƴ ŘŜ ƎŀǊŘŜ Ŝǘ ǎƻƴ ƳǳǊ ŘΩŜƴŎŜƛƴǘŜΦ  

Un règlement intérieur très strict régit la 
vie des patients et du personnel, 
contraint de se loger sur le site. 

*Pavillon Bonnefoy-{ƛōƻǳǊ Ґ tŀǾƛƭƭƻƴ ŘΩƛƴǘŜǊƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ƘƻƳƳŜǎΣ Ǉǳƛǎ tŀǾƛƭƭƻƴ ŘŜǎ ¢ŀƳŀǊƛǎ  
ϝtŀǾƛƭƭƻƴ 5Ǌ 9ŘƳƻƴŘ ±ƛŀƴ Ґ tŀǾƛƭƭƻƴ ŘΩƛƴǘŜǊƴŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ŦŜƳƳŜǎΣ Ǉǳƛǎ tŀǾƛƭƭƻƴ ŘŜǎ tŜǳǇƭƛŜǊǎ 
ϝtŀǾƛƭƭƻƴ !ƳƛŀǊŘ Ґ tŀǾƛƭƭƻƴ ŘŜǎ ƎŜƴŘŀǊƳŜǎΣ ŀŎǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ tŀǾƛƭƭƻƴ ŘŜǎ /ŝŘǊŜǎ 
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 I solé géographiquement, distant de 70 km de Paris et dont la gare 
la plus proche se trouve à 12 Km, ƭŜ ŎŀƳǇ ŘΩƛƴǘŜǊƴŜƳŜƴǘ ŘΩ!ƛƴŎƻǳǊǘ ƴŜ 
permet pas ŀǳȄ ŦŀƳƛƭƭŜǎ Ŝǘ ŎŀƳŀǊŀŘŜǎΣ ŎƻƴǎƛŘŞǊŞǎ ŎƻƳƳŜ ǎƻǳǊŎŜ ŘΩƛƴŎƛŘŜƴǘǎ 
sérieux, ŘŜ ǎΩȅ ǊŜƴŘǊŜ ŦŀŎƛƭŜƳŜƴǘ.  

tŜǊŘǳ ŀǳ ƳƛƭƛŜǳ Řǳ ōƻƛǎ ŘŜ ƭŀ .ǳŎŀƛƭƭŜ Ŝƴ ǇƭŜƛƴ ŎǆǳǊ Řǳ ±ŜȄƛƴΣ sa 
surveillance est difficileΦ 9ƭƭŜ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ ǳƴ ŎƻƴǘƛƴƎŜƴǘ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ŘŜ DŀǊŘŜǎ 
Républicains Mobiles (150) pour pallier son éloignement de la Région 
tŀǊƛǎƛŜƴƴŜ Ŝǘ ƭΩŀǘǘŜƴǘŜ ŘŜ ǊŜƴŦƻǊǘǎ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘŜ ǊŞōŜƭƭƛƻƴ ƻǳ ŘΩƛƴŎƛŘŜƴǘǎΦ ¦ƴŜ 
zone de défrichement et une barrière de fils de fer barbelés sont créées 
autour des bâtiments. Cette situation géographique, en pleine forêt, et 
ƭΩƛƴŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘŜ ŦƛƭƛŝǊŜǎ ŜȄǘŞǊƛŜǳǊŜǎ ŜȄǇƭƛǉǳŜƴǘ ǉǳΩƛƭ ƴΩȅ Ŝǳǘ ǉǳŜ у ŞǾŀǎƛƻƴǎ 
en 2 ans ς de 1940 à 1942 ς et aucune lorsque le camp fut réservé aux 
femmes. 

[Ŝǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ŘΩinterner un nombre important de détenus (de 
орл Ł слл Řŀƴǎ ŎƘŀŎǳƴ ŘŜǎ ǇŀǾƛƭƭƻƴǎύ Řŀƴǎ ŘŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŘΩƘȅƎƛŝƴŜ Ŝǘ ŘŜ 
ŎƻƳƳƻŘƛǘŞ Ǉƭǳǎ ǎŀǘƛǎŦŀƛǎŀƴǘŜǎ ǉǳŜ Řŀƴǎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎŀƳǇǎΦ [Ŝǎ ǊŞǎŜǊǾŜǎ Ŝƴ 
ŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ǎƻƴǘ ǇƭŜƛƴŜǎ Ł ƭΩƻǳǾŜǊǘǳǊŜ Řǳ ŎŀƳǇΣ ƛƭ ȅ ŀ ŘŜǎ ŘǊŀǇǎ Ŝǘ 
couvertures dans les chambres et des sanitaires corrects.  

Plus de м рлл ƘƻƳƳŜǎΣ ŦŜƳƳŜǎ Ŝǘ ŜƴŦŀƴǘǎ ȅ ǎƻƴǘ ƛƴǘŜǊƴŞǎ ǇŀǊ ƭΩ9ǘŀǘ 
Français de Pétain.  

8 sont ŦǳǎƛƭƭŞǎ ŀǳ aƻƴǘ ±ŀƭŞǊƛŜƴΣ у ǘǊŀƴǎŦŞǊŞǎ Ŝǘ ŦǳǎƛƭƭŞǎ Ł /ƘŃǘŜŀǳōǊƛŀƴǘΣ ф 
à Rouillé. Tous sont désignés comme otages par les autorités françaises.  

175 font partie du convoi des 45 000 pour Auschwitz Birkenau. 
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 Lŀ ŎƻƴŦƛƎǳǊŀǘƛƻƴ Řǳ ŎŀƳǇ ŀƳŝƴŜ ƭΩƛƴŎŀǊŎŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƘƻƳƳŜǎ 
et des femmes dans deux bâtiments distincts, suffisamment éloignés 
ǇƻǳǊ ǉǳΩaucune cohabitation ne soit possible entre les « partisans de 
ƭΩŀƴǘƛ-France ». [Ŝǎ ŦŜƳƳŜǎ ƴŜ ǎŀǾŜƴǘ Ǉŀǎ ǉǳΩƛƭ ȅ ŀ мнл ƘƻƳƳŜǎ 
ƛƴǘŜǊƴŞǎ Ŝƴ Ƴŀƛ мфпн ŀǳ ŎŀƳǇ ŘΩ!ƛƴŎƻǳǊǘΦ 9ƭƭŜǎ ƴŜ ǎƻƴǘ ŀǎǘǊŜƛƴǘŜǎ 
ǉǳΩŀǳȄ ŎƻǊǾŞŜǎ ƛƴƘŞǊŜƴǘŜǎ ŀǳ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞ ŘŜ 
leur bâtiment. Elles ne sortent jamais afin de ne pas croiser les 
hommes qui eux sont astreints aux corvées extérieures. 

 Le 5 octobre 1940, мун ƛƴǘŜǊƴŞǎΣ Ŝƴ ǾŜǊǘǳ Řǳ ŘŞŎǊŜǘ Řǳ му 
novembre 1939, tous militants communistesΣ Ǿƻƴǘ ǎΩŜƴǘŀǎǎŜǊ Řŀƴǎ ǳƴ ǎŜǳƭ 
de ces bâtiments, le pavillon Adrien Bonnefoy-Sibour. A  la fin de ce mois, ils 
ǎƻƴǘ орл Ǉǳƛǎ рнп Ŝƴ ŘŞŎŜƳōǊŜΦ 5ΩƻŎǘƻōǊŜ мфпл Ł Ƴŀƛ мфпнΣ ммтс ƛƴǘŜǊƴŞǎ 
ƘƻƳƳŜǎ ǇŀǎǎŜƴǘ ǇŀǊ ƭŜ ŎŀƳǇ ŘΩ!ƛƴŎƻǳǊǘ ǎǳǊǾŜƛƭƭŞ ǇŀǊ ŘŜǎ ƳƛƭƛǘŀƛǊŜǎ  
ŀǳȄǉǳŜƭǎ ǎΩŀƧƻǳǘŜƴǘ ƭŜǎ ōǊƛƎŀŘŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜǎ ŘŜǎ ŀƭŜƴǘƻǳǊǎ ǉǳƛ ǎǳǊǾŜƛƭƭŜƴǘ 
jour et nuit la circulation des piétons et des cyclistes, contrôlent les camions, 
les voitures, les cars assurant la liaison entre Magny en Vexin et Mantes.  

{Ŝƭƻƴ CŜǊƴŀƴŘ 5ŜǾŀǳȄΣ ƛƴǘŜǊƴŞ Ł !ƛƴŎƻǳǊǘΣ ƛƭ ƴΩȅ ŀǾŀƛǘ ŀǳŎǳƴŜ ŦǊŀǘŜǊƴƛǎŀǘƛƻƴ 
avec les gardes mobiles.  

 Le 12 mai 1942, le 
ŎŀƳǇ ŘΩƛƴǘŜǊƴŜƳŜƴǘ 
ŘΩ!ƛƴŎƻǳǊǘ ǾƛŘŞ ŘΩǳƴ ƎǊŀƴŘ 
nombre de ses prisonniers, 
voit arriver 93 femmes ; 60 
sont des internées 
politiques et 33 dites 
« juives, étrangères, 
prostituées ou condamnées 
de droit commun ». Une 
femme est avec son enfant 

ŘŜ мо ƳƻƛǎΣ ǳƴŜ ŀǳǘǊŜ Ŝǎǘ ŜƴŎŜƛƴǘŜΣ ǇǊƻŎƘŜ ŘΩŀŎŎƻǳŎƘŜǊΦ  

Le 31 juillet 1942, un rapport fait état de la ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŜƴŦŀƴǘǎ ƧǳƛŦǎ et  
indique « ƛƭ ƴŜ ǇŜǳǘ Ǉŀǎ ȅ ŀǾƻƛǊ ŘΩŜƴŦŀƴǘǎ ». Ils sont alors confiés à « des 
institutions charitables ».  
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